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Manceuvres du XIIC corps d'armee francais en 1881.

Les manoeuvres, dites d'automne, de l'armee francaise s'appli-
quaient, cette annee, pour les manoeuvres de corps d'armee ä six
corps d'armee: aux IV°, X°, XP, XIP, XVIP et XVIIF corps d'armee,
tandis que dans les douze autres corps d'armee les manoeuvres
d'aulomne se faisaient par division on par brigade, el que le XIX* tenail
la campagne en Algerie et en Tunisie.

C'est du XI1C corps d'armee que nous entretiendrons nos lecteurs.
D'apres l'annuaire de 1881 et quelques donnees complementaires

posteneures ä sa publication, la composition et la dislocation
normales de ce corps sont les suivantes :

12" corps d'armee : quartier-gönöral ä Limoges. — Departements
formant la 12e region : Charente, Correze, Creuse, Dordogne et Haute-
Vienne.

Subdivisions de rögion : Limoges, Magnac-Laval, Gueret, Tülle,
Perigueux, Angouleme, Brivcs, Bergerac.

Gönerai commandant le Xlle corps d'armee : M. le gönöral de division
Schmitz. Officiers d'ordonnance: Girault ; Morisseau, lieutenants au 14e

de ligne.
Etat-major du corps d'armee :

Chef d'etat-major : Vosseur, colonel de cavalerie, hors cadre : sous-
chef d'ötat-major: De Lantivy de Tredion, lieutenant-colonel d'artillerie,
hors cadre.

Section aclive: Pörigord de Villechenon, major d'infanterie, hors
cadre ; Bardol, capitaine d'infanterie, hors cadre ; Desvaulx, capitaine de

cavalerie, hors cadre; Vidal de la Blache, capitaine d'infanterie, hors
cadre. Archiviste : Croissant, archiviste de3e classe.

Seclion territoriale : Masson, A.-BM, chef de bataillon du genie, hors
cadre; De Laborie de Labatut, capitaine d'artillerie, hors cadre ; Hugot-
Derville, capitaine d'infanterie, hors cadre. Archiviste : Roux, archiviste
principal de 2" classe.

Artillerie.
General commandant: Regley de Koenigsegg, general de brigade ä

Angouleme.
Gönie.

Directeur superieur : Barrabe, gönerai de brigade ä Tours ; aide-de-

camp : Canel, capitaine de 1" classe.
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Intendance militaire.

Intendant du corps d'armee : Tournois, ä Limoges; Lanoailles de
Laehese, sous-intendant de I1" classe ä Limoges ; Bilco, id., id.; Peyrot,
sous-intendant de 2C classe, id.; Jau, adjoint de 2" classe, id.; Lary,
sous-intendant de 2° classe ä Perigueux ; Delannoy, id., ä Angouleme;
Danet, adjoint del" classe kTülle; Leblanc, id., ä Gueret.

23" division d'infanterie. Quartier-gönöral ä Limoges; gönöral
commandant : Bocher. Officier d'ordonnance: Poulain du Marais, lieutenant

au 63e de ligne.
Etat-major de la division: Chef d'ötat-major : Coeuret de St-Georges,

lieutenant-colonel d'infanterie, hors cadre; Bougon, capitaine de cavalerie,

hors cadre ; sous-intendant militaire: Peyrot, sous-intendant de
2e classe ä Limoges.

45° brigade d'infanterie (quartier-general ä Limoges). Gönöral
commandant : Dösandre ; officier d'ordonnance : Happert, lieutenant au 78e

de ligne; archiviste : Valot, archiviste de 3" classe. Rögiments: 63' de
ligne, Noyer colonel ä Limoges ; 78e de ligne, Luccioni, colonel ä

Limoges.
46e brigade d'infanterie (quartier-general ä Angouleme); gönöral

commandant: Jacquelot de Moncets ; officier d'ordonnance : Comte, A.,
lieutenant au 107" de ligne ; archiviste, Peuchot, archiviste de lr" classe.

107* de ligne, Böhague, colonel ä Angouleme; 138"de ligne, Renaud,
colonel ä Bellac.

24° division d'infanterie (quartier-gönöral ä Perigueux). General
commandant : Vuillemot; officier d'ordonnance : Fouriö, lieutenant au 14c de

ligne.
Etat-major de la division. Chef d'etat-major : Pages, lieutenant-colonel

d'artillerie, hors cadre ; Orbion, capitaine d'artillerie, hors cadre ; sous-
intendant militaire : Lari, sous-intendant de 2e classe ä Perigueux.

47e brigade d'infanterie. (Quartier-gönöral ä Bergerac.) Genöral
commandant : Robillard; officier d'ordonnance : Demondion, lieutenant au
108' de ligne; archiviste : N.

50* de ligne, Sermensan, colonel ä Perigueux.
108e de ligne, Donnio, colonel ä Bergerac.
48* brigade d'infanterie. (Quartier-general ä Tülle.) General commandant

: Etienne1; officier d'ordonnance : Fröhlich, lieutenant au 80' de

ligne; archiviste : Catherinet, archiviste de 3C classe.

14' de ligne, Billot, colonel, ä Brives.
80* de ligne, Segard, colonel ä Tülle.
23e bataillon de chasseurs ä pied. Commandant : D'Hugonneau de

Boyat, ä Limoges.
12' brigade de cavalerie. (Quartier-gönöral ä Limoges.) Gönerai

commandant : Petiet; officier d'ordonnance : Petiet, lieutenant au 20"

dragons; sous-intendant militaire : Davet, adjudant de lre classe, ä Tülle.

1 Detache en Tunisie; remplace provisoirement par le colonel Segard, du
80' de ligne.
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20e regiment de dragons, Bossan, colonel, ä Limoges4; 17" regiment

de chasseurs, Chevals, colonel, ä Limoges.
12" brigade d'artillerie. (Quartier-gönöral ä Angouleme.) General

commandant : Regley de Koenigsegg ; aide-de-camp : Lefebvre,
capitaine en l*r; chef d'ötat-major : Viel, L.-P., chef d'escadron; directeur
de l'Ecole d'artillerie : Martin, lieutenant-colonel, ä Angoulöme; 21'
rögiment d'artillerie, Normand d'Authon, colonel, ä Angouleme; 34'
rögiment d'artillerie, N., ä Angouleme.

12' bataillon du gönie. Commandant : D'Esmasses, chef de bataillon,
ä Montpellier.

12' escadron du train des equipages. Commandant: Pautet, chef
d'escadron, ä Limoges.

12" section de secretaires d'ötat-major et du recrutement. Commandant

: Durosoy, chef de bataillon d'infanterie, hors cadre, commandant
le bureau de recrutement, ä Limoges.

12e section de commis et ouvriers militaires d'administration.
Commandant : Prenot, officier d'administration, comptable de 1" classe des
subsistances militaires, ä Limoges.

12' section d'infirmiers militaires. Commandant : Couret, officier
d'administration, comptable de 2" classe du service des höpitaux
militaires, ä Limoges.

12' legion de gendarmerie. (Haute-Vienne, Creuse, Charente.)
Commandant : Schneider, colonel, ä Limoges.

12" bis lögion de gendarmerie. (Dordogne, Correze.) Commandant :

Möny, lieutenant-colonel, ä Pörigueux.
Directions d'artillerie et du gönie. Etablissements militaires. Manufac-

ture d'armes de Tülle. Directeur : Duban, chef d'escadron; 18e direction
du genie : Lesdos, colonel, ä Limoges. Poudrerie d'Angouleme. Directeur

: Desmaroux, ingönieur en chef de l1" classe.
Subsistances : Magasins de vivres, Limoges, Pörigueux, Angouleme.
Habillement et campement : Magasin regional ä Limoges.
Depot de remonte de Guöret. Commandant: Laroche, chef d'escadron,

hors cadre.
Troupes ne faisant pas partie des corps d'armee et stationnees dans

la 12 rögion : Nöant.

Armee territoriale. 12° region.

89' rögiment territorial d'infanterie. Lombard, lieutenant-colonel, ä

Limoges.
90' rögiment territorial d'infanterie. Aujier de la Jallet, lieutenant-

colonel, ä Magnac-Laval.
91e rögiment territorial d'infanterie. Boutauld de Russy, lieutenant-

colonel, ä Guöret.
92e rögiment territorial d'infanterie. Donneve, lieutenant-colonel, k

Tülle.

1 Detache en mission aux Etats-Unis, centenaire de la prise de Yorktown.
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93' regiment territorial d'infanterie. Delucq, lieutenant-colonel, ä

Perigueux.

94" regiment territorial d'infanterie. Morel, lieutenant-colonel, ä

Angouleme.

95' rögiment territorial d'infanterie. Riviere, lieutenant-colonel, ä

Brives.
96° regiment territorial d'infanterie. Hoselle, lieutenant-colonel, ä

Bergerac.
12' regiment territorial de cavalerie. Dorat, lieutenant-colonel;

dragons, ä Limoges; chasseurs, ä Limoges.
12' regiment territorial d'artillerie. Jeandot, lieutenant-colonel, ä

Angouleme.

12' batterie territoriale du gönie. Faure, chef de bataillon, ä Montpellier.

12' escadron territorial du train des equipages militaires. Puech, chef
d'escadron, ä Limoges.

12' section territoriale de commis et ouvriers militaires d'administration.

N., ä Limoges.
12" section territoriale d'infirmiers militaires. Desmaux, officier

d'administration, comptable de 2° classe, ä Limoges.

Naturellement les divers etats-majors et services accessoires sus-
mentionnes avaient subi de notables reductions, ainsi que les effectifs

des corps eux-memes, pour les manoeuvres d'automne. Elles
seront indiquees en majeure partie dans les pages ci-apres. D'autre
part quelques augmentations doivent y figurer. Ce sont entr'autres:
a) Trois ofliciers frangais delegues par le Ministere de la guerre : M.
le general de division Cerez, rentrant de la province d"Oran; M. le
lieutenant-colonel d'artillerie Brugere, attache au President de la

Republique; M. le chef de bataillon hors cadre Pendezec, attache ä

l'elat-major du ministre de Ia guerre. b) 13 officiers etrangers admis
ä suivre les manoeuvres, savoir: o officiers des Etats-Unis sous les
ordres do M. le major-general Schofleld, le vainqueur de Wilming-
ton; deux officiers Italiens, M. le colonel Bigolti, du 09° de ligne,
et M. le capitaine Mancini, du Gc bersagliers ; trois officiers roumains,
M. le colonel senateur Pilat, du 6° dorobanches; M. le lieut.-colonel
d'artillerie Macarovici; M. le capitaine Lambrino, du 25e dorobanches;

trois officiers suisses, colonel-divisionnaire Lecomte; lieut.-
colonel David; major d'artillerie Schnyder. c) Quelques officiers
d'ordonnance supplementaires1.

Tout ce qui concerne la preparation et l'execution des grandes

1 Sans compter dans l'etat-major, quelques hauts fonctionnaires civils
suivirent aussi les manceuvres, notamment M. Amedee Le Faure, depute de la
Creuse, un des redacteurs du Telegraphe, publicisle militaire eminent qui
vient do mourir ä Paris des suites d'une fievre paludeenne contractee clans
la derniere campagne de Tunisie, ou il s'etait rendu pour etudier conscien-
cieusement la maniere dont les Operations tant critiquees etaient conduites.
et qui a publie dans le Telegraphe d'interessantes lettres sur ce sujet. Nos
sinceres condoleances ä la famille et aux collaborateurs du jeune et vaillant
depute de la Creuse. Red.
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manoeuvres d'automne, en France, est regle par une Instruction
generale du ministre de la guerre, du 20 juin 1880, qui a servi de base,
pour les manceuvres de 1881, ä une Instruction speciale, soit circulaire

du meme ministre, du 25 avril 1881.
Ces deux Instructions, qui donnent des indications sur la maniere

dont les prescriptions reglementaires pour le temps de guerre
doivenl etre appliques pendant la periode des manceuvres, ont aussi
pour objet de combler quelques lacunes des reglements. Quel-
ques-unes de leurs principales dispositions onl ete reproduites dans
l'ordre general n° du I2e corps d'armee. Ces trois pieces ayant
recu une large publicitö, soil par la voie du Journal officiel militaire,
soit par d'autres journaux et par la distribution ä tous les officiers
qui assislerent aux manoeuvres, nous ne croyons pas commettre d'in-
discretionen reproduisant, ä titre de renseignements precissur
l'organisation des manoeuvres du Xlle corps, les extraits ci-apres de
l'ordre general n° 1 :

En exöcution des ordres du Ministre de la guerre, en date du 15 juin
1881, les troupes du 12" corps d'armee sont appelees ä executer cette
annöe des manceuvres d'ensemble reunissant les trois armes.

La duröe des manoeuvres a ötö fixöe ä vingt jours environ, y compris
le temps necessaire pour la concentration et la dislocation.

Ce chiffre de 20 jours ne pourra etre qu'une moyenne, et en raison
des distances inegales qui separent les diverses garnisons des points de
röunion adoptes pour la concentration des ölements de chaque division,
le temps de manoeuvres sera forcement dilTerent pour la plupart des

corps. En consequence, pour chaque corps ou service, il commencera
le jour de depart de la garnison et se terminera le lendemain du jour de
la rentröe ä la garnison normale. Un ordre general döterminera le
premier et le dernier jour des manoeuvres de chaque element.

Les manceuvres se diviseront en deux pöriodes distinetes : dans une
premiere pöriode qui durera 11 jours en moyenne, les göneraux de
division feront executer, avec leur initiative personnelle, des exercices de

regiment, de brigade et de division, suivant une progression determinee
par le general en chef; ces exercices se feront apres la reunion des
brigades aux points de concentration, et dans les marches pour reunir la
division.

La seconde periode comprendra des marches et manceuvres du corps
d'armee röuni sous la direction directe du general commandant le corps
d'armee; cette periode durera environ quatre jours.

Les exercices comprendront des manceuvres contre un ennemi figure,
ou des manoeuvres ä double action, avec infanterie, cavalerie et
artillerie.

Les themes de ces exercices seront donnes par les generaux de

brigade pour les exercices de rögiment, par les gönöraux de division pour
les exercices de brigade et de division.

La pöriode se terminera par une manoeuvre de division contre
division, et par une Operation de corps d'armee contre un ennemi qui sera
figure par la 45" brigade d'infanterie.
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Le premier jour des manoeuvres sera fixö par un ordre gönöral; elles

seront terminöes de maniere ä ce que les röservistes puissent rentrer
dans les döpöts le 1"' octobre, avant-veille du jour de leur renvoi dans
leurs foyers.

La composition des troupes et des ötats-majors, devant participer aux
manoeuvres, sera donnee dans un tableau special.

Chaque regiment d'infanterie mobilisera trois bataillons et amenera
sa musique.

Les rögiments de cavalerie seront formes ä quatre escadrons.
Les drapeaux et etendards resteront dans les garnisons.
Le rögiment divisionnaire de la brigade d'artillerie fournira 5 batteries

montöes ä 4 pieces; le regiment de corps, 2 batteries ögalement ä 4

pieces, dont une montee et une ä chevaf\
Le 12" corps aura une compagnie du gönie qui sera repartie par demi-

compagnie entre les deux divisions. II ne sera pas mobilisö de sections
tölögraphiques, ni de services de trösors et postes.

I. DISPOSITIONS GENERALES

Ambulances. — II ne sera pas organise d'ambulance permanente ; les
malades ou blessös seront övacuös sur la gare la plus voisine du point
de stationnement, ou au besoin sur l'hospice le plus ä proximite.

Leur transport sera assure par des voitures d'ambulance ä 2 ou ä 4

roues, reparties ainsi qu'il est dit ci-apres :

Pour la 23- et la 24 division :

6 voitures omnibus.
2 voitures legeres d'ambulance.
Chaque rögiment d'infanterie devra avoir une voiture omnibus ä sa

disposition pour le transport de ses malades; les 4 autres voitures de
chaque ambulance divisionnaire serviront pour les övacuations des
malades de toutes les troupes composant la division.

Sur la voiture omnibus affectee ä chaque rögiment d'infanterie seront
places les brancards mis ä la disposition des troupes en vertu de la
circulaire du 29 novembre 1879.

En consöquence, les chefs de corps emporteront, au döpart de leur
garnison, les dits brancards sur les voitures regimentaires jusqu'au
lieu de concentration de la brigade oü ils trouveront, lä seulement, les
voitures omnibus.

Afin de pouvoir assurer les premiers pansements en cas d'accidents,
les corps emporferont avec eux des cantines medicales; chaque regiment
d'infanterie, deux paires ; le bataillon de chasseurs, une paire; chaque
regiment de cavalerie, une paire plus deux cantines d'ambulance
vötörinaire ; chaque groupe de deux batteries, une cantine mödicale et une
cantine vötörinaire.

Des dötachements d'infirmiers seront attaches ä chaque division, et
leur service se bornera presque exclusivement ä la conduite des övacuations.

Ces detachements pour chaque division seront de:
1 sergent, 2 caporaux, 7 hommes.
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Les corps pröleveront, sur leur approvisionnement de röserve, les
cantines qu'ils auront ä empörter et le harnachement des mulets
destinös ä les transporter ; les animaux de bat seront fournis conformöment
ä des instructions ultörieures par voie de location.

Les voitures ä 4 roues du service des ambulances seront conduites ä

grandes guides au moyen de harnais transformös, en service ä l'escadron
du train, ou de harnais speciaux pris dans le materiel de mobilisation.

Dans chaque division, le medecin-major le plus ancien sera spöcialement

charge du service des evacuations dans les conditions prescrites
par les reglements en vigueur sur le service de santö par toutes les

troupes faisant partie de la division
Ne devront ötre envoyes ä l'ambulance et evacues, que les hommes

reconnus hors d'etat de reprendre leur service apres un repos de quelques

jours. A defaut de moyens de transport suffisants, il en sera requi-
sitionnö sur place.

Les malades ä övacuer seront amenes des divers cantonnements, par
les voitures omnibus affectöes aux rögiments, jusqu'au point dösignö
pour centraliser les departs sur les gares ä proximitö.

L'envoi ä Pambulance se fera par billets reguliers comme pour les
entröes dans les höpitaux,

Dans chaque division, le genöral commandant la division röpartira,
entre les troupes sous ses ordres, les moyens de transport mis ä sa

disposition ; il reglera, de concert avec le sous-intendant militaire, tous les
details relatifs au service des ambulances et des övacuations.

Caisses ä bagages. — Conformement aux prescriptions donnees par le
ministre de la guerre (circulaire du 17 mai 1879 tous les officiers
doivent ötre pourvus de caisses ä bagages reglementaires; les cantines ä

vivres doivent etre munies de leurs ustensiles.
II ne pourra donc etre empörte, sur les voitures, que des cantines ou

caisses des modeles reglementaires.
Cantiniöres. — Une cantiniere marchera avec chaque bataillon

d'infanterie ;

Une par deux escadrons de cavalerie ;

Une pour chaque groupe de 3 batteries, affectö aux 23* et 24'
divisions.

II sera fourni des chevaux aux cantiniöres.
Concentration. Dislocation. — Pour se rendre sur le terrain des

manoeuvres, les mouvements de troupe s'exöcuteront par les voies de terre
et conformement aux itinöraires et instructions qui seront indiques
specialement.

A la fin des manceuvres, les troupes rejoindront leurs garnisons
respectives par les voies de terre. Toutefois, les reservistes seront renvoyes
dans les depöts, aussitöt la dislocation, par les voies de fer.

Escortes. — Les escortes seront röglöes comme il suit:
Aupres de chaque colonel d'infanterie, deux cavaliers ;

Aupres de chaque genöral de brigade, 2 cavaliers et un brigadier ;

Aupres de chaque general de division, 8 cavaliers, 1 brigadier, 1

marechal des logis et 1 officier (lieutenant ou sous-lieutenant).
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Ces escortes seront fournies par le rögiment de cavalerie attache ä la
division et seront prölevees sur les escadrons envoyes au point de
concentration de chaque brigade.

Marques distinctives h la coiffure. Manchons. — Dans les manceuvres
ä double action, afin de distinguer de loin les troupes d'une meine arme
opposöes l'une ä l'autre, celles d'un meme parti porteront ä la coiffure
un manchon de toile blanche.

Toutefois pour la cavalerie, lorsque des escadrons d'un meme rögiment
de dragons ou de chasseurs seront dans deux parties opposöes, ils n'auront

pas lieu de recourir aux manchons de toile ; ils se distingueront
par une coiffure difförente : les uns auront le casque ou le shako, les
autres le köpi.

Quand les deux divisions manoeuvreront l'une contre l'autre, cc
seront les troupes de la 23* division qui porteront le manchon de toile.

Lorsque la 45' brigade figurera l'ennemi dans les derniers jours de

manceuvres, les deux regiments d'infanterie auront le manchon ä la
coiffure.

Ces dispositions seront communiquees ä toutes les troupes.
Les manchons seront dölivrös avant le depart ä toutes les troupes

d'infanterie, par les soins des generaux commandant les 23' et 24'
divisions; le general d'artillerie röpartira les manchons entre les batteries
d'artillerie : M. l'intendant militaire les fera distribuer aux troupes
d'administration et aux detachements du train d'equipage, de maniere que
toutes les fractions attachöes ä la 23* division en soient pourvues.

M. l'intendant militaire du 12' corps d'armee recoit des instructions
pour faire expedier aux corps qui lui seront dösignös par les gönöraux
de division, les manchons actuellement en reserve au magasin regional.

Apres les manceuvres, des ordres seront donnes dans chaque division,
pour leur versement au magasin regional, d'apres les indications de

chaque general de division.
Munitions. Les quantitös de munitions allouees pour les manoeuvres

sont les suivantes :

75 cartouches ä blanc par homme d'infanterie ;

20 » » par homme des autres armes, suivant l'armement

(fusil, carabine, mousqueton);
10 par homme arme de revolver
350 gargousses par batterie.
Chaque homme d'infanterie partira avec toutes ses cartouches.
Les göneraux commandant les divisions fixeront le nombre de cartouches

et de gargousses qui devront etre brülees chaque jour pendant les
manceuvres de la premiere periode d'instruction; ce nombre ne devra
pas döpasser 30 cartouches pour l'infanterie, 110 gargousses par batterie.

Pour Ies trois derniers jours de manoeuvre de corps d'armee, il devra
rester le 27 septembre au soir, par homme :

Infanterie : 45 cartouches ;
Cavalerie et artillerie : 10 pour fusil et mousqueton, 5 pour revolver

et 240 gargouss.es par batterie.
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Avant le depart des garnisons, toutes les cartouches ä balles seront

retiröes aux hommes appelös ä participer aux manoeuvres.
Le dernier jour de la premiere periode d'instruction, les douilles

vides, provenant des cartouches tiröes, seront remises ä Partillerie sur
etats reguliers.

Le genöral commandant le 12' corps d'armee rappelle qu'aux termes
de Ia circulaire ministerielle en date du 1"' mai 1875, les corps sont
responsables des douilles non reprösentees et qu'elles doivent etre rem-
boursees, ou, qu'ä defaut, on doit en justifier par des ötats de pertes.

En consöquence, il conviendra de faire des recommandations speciales
aux hommes et de donner des instructions pour assurer la reprise des

etuis, chaque jour.
Les douilles vides, qui proviendront des cartouches brülees pendant

les derniers jours, seront conservöes par les hommes et versees ä

Partillerie au retour dans les garnisons respectives.
Prövötö. La prövote du quartier-general ne sera pas constituöe ; mais

il sera attache un chef d'escadron prevöt ä l'ötat-major du corps
d'armee.

Chaque division aura un detachement de gendarmes de composition
ögale

Böserve d'e/fets. — II ne sera pas constitue de reserve d'effets.
Un approvisionnement de 200 ä 300 paires de souliers sera constituö

pour chaque division.
Les göneraux commandant les divisions indiqueront au sous-intendant

militaire, les mesures ä prendre ä cet effet.
Böservistes. —Tous les röservistes qui ont döjä ötö sous les drapeaux,

ä un titre permettant de les considerer comme exerces, devront venir
aux manceuvres ; ä leur arrivöe au döpöt, ils seront röpartis, ä cet effet,
entre les bataillons actifs, ä quelque bataillon ou compagnie qu'ils
appartiennent.

Cette mesure sera appliquee aux reservistes classös dans les bataillons

dötachös ä Paris et en Algerie, les non exerces et les hommes ä la
disposition seuls, seront laisses dans les depöts.

En principe, les röservistes rejoindront les points de concentration par
les voies de terre; apres la cloture des mana;uvres ils rentreront dans
les döpöts par les voies ferröes.

Des cadres de conduite, strictement suffisants pour assurer le bon
ordre les reconduiront; ces cadres seront choisis dans les fractions sta-
tionnöes dans la garnison du döpöt.

Officiers de röserve. — Tous les officiers de reserve de Pinfanterie, de
la cavalerie et des services administratifs doivent ötre convoques pour
les manceuvres. Les medecins, pharmaciens et veterinaires doivent etre
exceptes.

Ceux qui sont ä la suite ou qui appartiennent aux bataillons de Paris
ou d'Algörie, seront repartis dans des compagnies et bataillons, en raison

des vacances et suivant les necessitös du service.
II en sera de meme pour les officiers de reserve appartenant ä des
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corps ötrangers ä la 12' rögion autorisös ä röpondre ä la convocation
dans des corps de la dite region.

Autant que possible, les compagnies devant participer aux manceuvres

auront leurs cadres d'officiers au complet.
Teuue. — Les troupes porteront la tenue de campagne teile qu'elle est

arretöe pour les officiers, sous-officiers et soldats par la decision
ministerielle du lir decembre 1879.

Les hommes de troupe seront pourvus de petites couvertures actuellement

employees au couchage.
Les officiers de gendarmerie porteront la tenue röglementee par la

circulaire ministerielle du 14 octobre 1875.
Tous les hommes, reservistes compris, seront munis d'une ceinture

de flanelle qu'ils ne devront quitter dans aucune circonstance. Ces
ceintures seiont reintögröes au magasin, au retour des manoeuvres (Circulaire

du 0 aoüt 1870).
Les officiers de toutes armes sont autorisös ä faire usage pendant les

manceuvres du modele de gants chamois (Decision ministörielle du 2
aoüt 1881).

Tous les officiers gönöraux devront etre pourvus de la grande tenue
avec bottes pour etre portöe ä Limoges ä dater du 30 septembre.

Transports. — II sera allouö un fourgon pour chaque general de
division, 1 voiture ä 2 roues pour chaque gönöral de brigade et 1 fourgon
par Etai-Major divisionnaire.

Chaque regiment d'infanterie emmenera ses quatre fourgons ä bagages,

et des voitures de vivres devant constituee le convoi rögimentaire,
ä raison de une voiture par 250 hommes environ.

Convois de vivres. — Ii sera constitue des centres de ravitaillement
pour le pain, le sucre, le cafö, le sei et les legumes secs.

Chaque corps de troupe aura un convoi regimentaire pouvant porter
pour tout l'eflectif du corps, 2 jours de pain ou pain biseuite et de sucre
et cafö.

Les voitures de ce convoi seront constamment en mouvement entre
les centres de ravitaillement et les corps, pour assurer les distributions.

Le convoi sera place sous les ordres d'un officier spöcialement dösignö
ä cet effet qui prendra le titre d'officier d'approvisionnement. Les fonctions

de cet officier sont definies plus loin.
En outre des convois regimentaires, il sera forme un convoi administratif

pour porter une röserve d'un jour d'avoine pour tous les chevaux
autres que ceux de Partillerie et des trains, lesquels porteront leur
avoine sur leurs propres voitures.

Distributions. — En principe, les distributions de vivre se feront tou -

jours la veille pour la journee du lendemain.
La viande sera touchee pour un jour, le pain pour deux jours, le sei,

le sucre, le cafe, les legumes secs pour quatre jours, le fourrage et le
chauffage pour un ou deux jours.

On employera pour les distributions le nombre de voitures et d'hommes

strictement necessaires Autant que possible, les hommes designes
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pour les corvöes de distributions, assisteront aux exercices de la
matinee.

Les generaux commandant les divisions arreteront toutes les dispositions

de detail, pour le service des distributions, de concert avec le
sous-intendant de leur division, pendant toute la Pe periode des

manoeuvres.

Ils indiqueront les lieux, les heures et Pordre des corps et Services

pour les distributions. Ils determineront les mouvements des convois
regimentaires pour assurer les ravitaillements.

A partir du jour oü commenceront les manoeuvres de corps d'armöe,
c'est-ä-dire le 27 au soir, les ordres relatifs aux distributions seront
adresses par le general en chef.

Repas, alimentation. Les generaux de division rögleront le mode de

repas, ils indiqueront quand la soupe devra etre faite, le soir ou le matin

suivant les manceuvres de la journöe ; ils prescriront le jour oü le
biscuit devra remplacer le pain, et la viande de conserve, la viande
fraiche.

Cette consommation devra avoir lieu dans la 1" pöriode des manceuvres.

Le gönerai en chef se röserve de prescrire la consommation de la
seconde ration de biscuit et de viande de conserve dans la deuxieme
pöriode.

Officier d'approvisionnement. — Les fonctions de l'officier
d'approvisionnement sont definies dans l'instruction du 25 avril 1881, page 14.
Cet officier recevra une indemnite journaliere de 2 francs, et dans les

corps d'infanterie il lui sera fourni, en outre, un cheval harnachö
Böquisitions. — Aucune fourniture gratuite ne devra etre exigee des

habitants.

III. Service dans les cantonnements.

Le service genöral dans les cantonnements sera rögie par les gönöraux
commandant les divisions.

Ceux-ci fixeront les heures du röveil, des appels, des repas, des
exercices, de la retraite.

La soupe sera faite aux grand-gardes et portee aux hommes des petits

postes.
En dehors des prises d'armes pour marches ou manoeuvres, il con-

viendra d'eviter les appels en armes, afin de ne pas imposer aux troupes
des fatigues inutiles.

La duree des seances d'exercice sera calculöe en raison de la distance
ä laquelle les troupes se trouvent de leurs cantonnements, de maniere
qu'elles puissent y etre toujours revenues ä 5 heures.

A partir de cette heure jusqu'ä la retraite, il ne devra y avoir aucun
service general.

II est bien entendu que les officiers göneraux sont absolument maitres
de la manceuvre et pourront lorsqu'ils le jugeront necessaire suspendre
ou supprimer teile manoeuvre qui serait empechee par le mauvais temps
ou par une fatigue exagöree de la veille.

Les gönöraux de brigade auront les memes droits lorsqu'ils seront
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söpares des generaux de division pendant les premiers jours de
manoeuvres.

Sonneries. — II n'y aura dans les cantonnements d'autres sonneries
que celles du röveil et de la retraite. Lorsqu'on se trouvera ä proximite
de l'ennemi, il ne sera plus fait aucune sonnerie.

Gardes. — Le service des gardes de police ou autres sera assure par
les generaux de division, pendant toute la duröe des manceuvres ; celui
des avant-postes sera de meme assure par leurs soins, jusqu'au 27 au
soir.

Mesures en cas d'alerte. — Les havre-sacs devront toujours etre faits,
le soir, apres la retraite, en cas d'une alerte de nuit. Les selles seront
paquetees.

Mot d'ordre. — Jusqu'ä la pöriode de manceuvre de corps d'armee,
chaque division aura sa sörie des mots d'ordre et de ralliement; ils
seront communiquös tous les jours, pour le lendemain. Ces deux söries
seront envoyöes au general en chef, ä l'intendant et aux chefs des deux
groupes d'arbitres.

Rapports et communication des ordres. — Les generaux commandant
les divisions fixeront l'heure de leur rapport, de teile sorte que les
ordres pour la journee du lendemain puissent etre communiquös aux
troupes, le jour meme avant la nuit.

Ils enverront au genöral en chef, chaque jour, toutes les pieces relatives

au service courant et un rapport succinet sur Popöration effectuee
pendant la journee.

IV. Mesures tarticulieres.
Arbitres. — Pour regier le röle des partis opposes et statuer sur tout

differend dans les manoeuvres ä double action, il sera constitue deux

groupes d'arbitres.
Ces groupes seront rattaches aux ötats-majors des 23* et 24'divisions.
Les noms et les grades de tous les officiers dösignös comme arbitres

seront communiquös ä toutes les troupes par la voie de Pordre.
Un trompette sera mis ä la disposition de chacun des arbitres dont il

portera le fanion.
Le fanion des arbitres est en forme de pavillon, fond blanc borde

öcarlate.
Le röle et les attributions des arbitres sont döfinis dans l'instruction

du 19 fevrier 1879, sur les manoeuvres, page 73 et ä l'art. 327 du reglement

d'infanterie du 12 juin 1875 (öcole de compagnie).
Les arbitres recevront le mot d'ordre des deux partis, ils circuleront

librement la nuit comme le jour, sans qu'il y ait interruption dans l'exercice

de leur mission et des pouvoirs qu'elle leur reconnait.
Tout chef de troupe ou de dötachement devra döferer ä leurs

observations ou injonetions sans demander aucune explication : il rendra

compte immödiatement ä son chef hiörarchique de Pordre qu'il aura

regu.
Les arbitres devront prendre note des döcisions qu'ils auront prononcöes

dans le courant de chaque journee., afin de pouvoir en rendre
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Compte aux generaux commandant les divisions ou au genöral en chef
pour les derniers jours. Ils auront ä r.ndre compte ögalement des
observations qu'ils auront ä faire relativement ä chaque phase de la
manceuvre.

Cartes et rövision de la carte. — Chaque officier, prenant part aux
manceuvres, recevra une carte au 7<o>ooo> du thöätre des Operations de
la division ä laquelle il est attache.

En outre, il sera donnö un certain nombre de cartes aux compagnies
d'infanterie et aux sous-officiers de cavalerie et d'artillerie.

Les chefs de corps sont invitös, ä la fin des manoeuvres, ä faire parvenir
au gönerai en chef toutes corrections ou observations qui auraient

pu etre faites relativement ä la reprösentation par la carte au 7«<»ooo du
terrain parcouru pendant les manoeuvres, et plus particulierement en
ce qui concerne les voies de communication.

Dommages aux proprietes. — Les dommages qui pourront etre causes
aux propriötös privöes, par suite des manceuvres, seront övalues par
des commissions instituöes conformement aux dispositions du titre IV du
decret du 2 aoüt 1877, et suivant le mode prescrit par la circulaire mi-
nistörielle du 8 juillet 1880

Officiers ötrangers. — Si des officiers ötrangers sont rögulierement
autorisös ä assister aux manoeuvres, leur nationalite, leur nom et
l'indication de leur grade seront portös ä la connaissance des troupes par la
voie de l'ordre. Les honneurs militaires devront leur etre rendus en raison

du grade dont ils seront titulaires.
Des officiers specialement designes par le gönöral en chef auront mission

de les aecompagner.
Police. — Dans les cantonnements et dans les manoeuvres, on devra

porter une attention speciale pour öviter toute cause d'incendie.
II sera formellement interdit de faire feu ä proximite des granges,

meules et des maisons couvertes en chaume.
Dans l'interieur des cantonnements, les feux des cuisines de campagne

seront allumös ä une assez grande distance des maisons habitöes

par les troupes. Une entente prealable devra avoir lieu, äce sujet, entre
le chef de chaque cantonnement et le maire ou les proprietaires des

maisons oecupöes.
Les commandants de cantonnement devront prevoir le cas d'un in-

cendie et s'assurer des ressources dont ils pourront disposer, le cas

öchöant, pour le combattre le plus rapidement et le plus efficacement

possible.
II est absolument interdit de fumer et d'allumer des bougies ou lam-

pes, dans l'intörieur des locaux habites. Les commandants de compagnie,

sous leur propre responsabilite, exerceront ä cet egard, et feront

exercer la plus serieuse surveillance.
Les pieces d'artillerie devront toujours etre tiröes ä une distance

süffisante des habitations, afin d'eviter la rupture des vitres. Les carreaux
brisös par les detonations seraient ä la charge des chefs qui auraient nö-

glige de se conformer ä ces prescriptions.
On evitera, en toute circonstance, d'entraver la circulation sur les
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routes. On se conformera ä cet ögard aux prescriptions röglemen-
taires.

II sera döfendu de se baigner isolement.
La chasse sera interdite d'une maniere absolue pour les officiers

comme pour la troupe.
La gendarmerie exercera une surveillance particuliöre sur les

marchands ou cantiniers civils. Aucun ne pourra etre autorise ä suivre les

troupes, sans etre porteur d'une autorisation öcrite signee par un officier

gönerai, le chef d'ötat-major du corps d'armee ou le chef d'etat-
major de la division.

Les noms des personnes autorisees ä aecompagner les troupes seront
remis par les soins des chefs d'ötat-major aux prövöts divisionnaires. En
dehors des routes, aucune personne etrangere ä l'armöe ne pourra suivre

les manoeuvres et circuler au milieu des troupes, ä l'exception des
propriötaires des terrains traverses.

Maraudeurs. — Trainards. — Tout acte de maraude sera poursuivi
avec la derniere sövöritö, et les officiers devront apporter une attention
scrupuleuse pour l'empöcher; leur responsabilitö pourrait etre engagee,
s'il se produisait sous leurs yeux ou par un döfaut de surveillance sur
leurs hommes.

Les maraudeurs seront remis ä la gendarmerie, pour etre reconduits
de brigade en brigade ä la prison de leur garnison, et deförös, s'il y a

lieu, k la justice militaire.
Seront considörös comme trainards tous les militaires rencontres

isolöment dans les marches, sans etre munis d'une autorisation ecrite
signöe d'un officier superieur, d'un officier d'ötat-major ou d'un
mödecin.

Punilions. — Dans chaque chef-lieu de cantonnement de rögiment, il
sera choisi, pres de la garde de police, un local fermant ä clef oü seront
places les hommes punis de prison pour fautes contre la diseipline ; si
la duree de la punition ne doit pas exeöder 8 jours, ils rentreront ä leur
compagnie pour manoeuvrer.

S'ils ont meritö une punition de prison de plus longue duröe, on in-
formera le genöral en chef.

Des services armös, de garde ou de faction, ne seront jamais imposös
comme punition.

La garde du camp implique le peloton de punition et les corvöes.
Service de la poste aux lettres. — Des mesures ont ete prises pour que

les directeurs des postes des döpartements de la Haute-Vienne, de la
Dordogne et de la Charente, connaissent Pitinöraire et la composition
des diverses colonnes, afin d'assurer la röception des correspondances
privöes et de service, et. au besoin de les faire suivre jusqu'ä destination.

Cet ötat devra etre portö ä l'avance ä la connaissance de toutes les

troupes avec l'indication des dates de passage dans les divers bureaux,
afin que chaque militaire puisse savoir oü se faire adresser ses lettres.

Signaux conventionnels. — Pour figurer l'objectif de tir des batteries
il sera fait usage de fanion de couleur qui seront arbores par les batte-
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ries et feront connaitre que celles-ci dirigent leur feu sur des troupes,
des batteries ou des travaux.

Un ordre spöcial donnera les indications de ces reprösentations con-
ventionnelles, lesquelles devront etre portees ä la connaissance de toutes
les troupes par la voie de l'ordre.

V. Bapports. Sitltations. Comptes-rendus.

(Toutes les situations, tableaux, rapports seront ötablis sur le fonnat dit
ecolier ; 0"' 20 cent. sur 0'" 30 cent.)

Piöces a etablir pendant les manwuvres. — Chaque chef de corps, de

service, chaque commandant de groupe de batteries, chaque ötat-major
de brigade ou de division devra tenir au courant:

1° Un cahier de situations sommaires (modele n° 1. Instruction du 25

avril 1879;.
2" Un cahier de tableaux de cantonnements (Mod. n° 3. Instruction du

25 avril 1879).
3° Un Journal de marches et Operations, conforme aux prescriptions

de l'instruction ministörielle du 5 döcembre 1874, Journal militaire, page
735.

Les fonctionnaires de l'intendance auront ä tenir le carnet de campagne,

modele n° 10, de l'instruction du 25 avril 1879.

Des situations sommaires conformes au modele n 1 de l'instruction
du 25 avril 1879, seront ötablies tous les jours, ä partir du jour du
döpart de la garnison et adressee ä son chef hiörarchique par chaque chef
de compagnie, escadron, batterie, chaque chef de service et gönöral
commandant de brigade.

Les generaux de division enverront dans un dölai qui ne devra pas
exceder 3 jours, au gönöral en chef, la Situation sommaire journaliere
pour toutes les troupes de toutes armes sous leurs ordres, et les tableaux
de cantonnements.

Pieces a fournir aprös les manceuvres. — I. Cinq jours apres la
dislocation seront adressees au general en chef:

1° Les journaux de marche des corps et services, par les gönöraux de
division qui se seront fait remettre ces documents le jour meme de la
dislocation, ainsi qu'il est prescrit dans l'instruction du 25 avril 1881.

2° Les rapports individuels des chefs de corps et de service sur les
officiers de l'Ecole supörieure de guerre l'e et 2° divisions, dötachös dans
les regiments ou ötats-majors.

II. Dans le courant du mois qui suivra la fin des manceuvres et au plus
tard le 25 octobre, seront adresses au general commandant le corps
d'armöe.

1° Un rapport d'ensemble sur les manceuvres ötabli par chaque gönöral

de division, par les generaux commandant Partillerie et la cavalerie
et par l'intendant du corps d'armöe pour les services relevant de son
autorite.

Ce rapport donnera les appreciations sur les resultats obtenus pendant

les manoeuvres, au point de vue de l'instruction militaire des
officiers et soldats et les observations qui auront etö suggöröes par la mise
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ä execution des prescriptions de la circulaire du 25 avril 1881, ou des
autres instructions donnees pour les manceuvres.

2° Les journaux de marches etablis par les officiers generaux et les
chefs de corps, de service ou commandants des groupes de batteries.

Les pieces justificatives ne seront pas jointes aux journaux de marche,

mais ces journaux de marche devront porter les observations des

generaux de division pour les troupes sous leurs ordres.
3° Un ötat de munilions consommees pour chaque corps ou fraction

de corps (modele 4 ou 5 de l'instruction du 25 avril 1879).
4o Rapport sommaire, sur les voitures et harnachement appartenant au

service des equipages militaires, etabli pour chaque corps ou fraction de

corps (mod. n° 6, instruction du 25 avril 1879).
5° Les carnets de campagne des fonctionnaires de l'intendance.
6o Bapports spöeiaux sur l'etat sanitaire des troupes pendant les

manoeuvres prescrites ä la page 26 de l'instruction du 25 avril 1881, seront
etablis dans chaque division par le medecin-major de lrc classe dösignö
par le genöral de division pour centraliser les rapports de tous les corps
ou detachements sous ses ordres.

7» Les carles de France qui auraient pu etre rövisöes en execution des
dispositions prescrites par la presente instruction.

8° Les quatre rapports etablis par Pintendance militaire sur le
fonetionnement des services administratifs, solde, vivres, transports,
fourrages et chauffage, ötablis par l'intendant militaire du corps d'armee,
conformement aux prescriptions de l'instruction du 25 avril 1881, page
26.

Ces rapports pourront n'etre envoyös qu'avant la fin de döcembre,
mais avant la date du 20.

9° Rapports spöeiaux aux corps d'artillerie sur Pexperimentation faite
des bissacs en toile impermeable et des sangles du modele de cavalerie
(lettre ministerielle du 23 juin 1881); ces rapports seront envoyes au
general en chef le plus tard le 25 novembre.

10° Rapport special etabli par l'intendant militaire sur le fonetionnement

des fours roulantsde campagne.
11° Rapport spöcial ötabli par le genöral commandant Partillerie sur

les observations et propositions auxquelles pourra donner lieu l'application

des mesures prescrites pour le versement ä Partillerie des etuis
vides provenant du tir des cartouches modele 1874.

12» Rapport ötabli par le commandant de la 4C compagnie du gönie en
ce qui concerne l'outillage du parc de cette compagnie, particulierement
pour la construetion des ponts de circonstance.

Limoges, le 25 aoüt 1881.

Le gönöral commandant le 12° corps d'armöe,

Signö : SCHMITZ.
Pour ampliation :

Le colonel, chef d'ötat-major,
S. Vosseur. (A suivre.)

LAUSANNE. — B1PRLMERIE ADRIEN BORGEAUD, CITE-DERRIERE, 26.
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